
Au Cameroun, l’un des huit 
premiers pays africains à 
mettre en œuvre la Zone de 
libre-échange continentale 
africaine (Zlecaf), le GIC AFATEX 
International est la première 
entreprise à obtenir un certificat 
d’origine estampillé ZLECAF 
pour l’exportation des produits 
camerounais. Dans cette édition 
de ZLECAF News Magazine, 
sa fondatrice partage son 
expérience. 

COMMENT J’AI OBTENU  
LE TOUT PREMIER 
CERTIFICAT D’ORIGINE 
ZLECAF DU CAMEROUN

JACQUELINE TIENTCHEU 

WAMKELE MENE

# 01 ÉDITION ZLECAF / JANVIER 2023 
www.digitalbusiness.africa

“NOTRE AMBITION 
À PRÉSENT EST DE 
VOIR DES ÉCHANGES 
COMMERCIAUX 
SIGNIFICATIFS”

 LIRE NOTRE ÉDITORIAL : NON AUX FRAIS DE VISAS, OUI À LA ZLECAF !





DIGITAL BUSINESS AFRICA /  
EDITION ZLECAF

DIRECTEUR DE PUBLICATION : 
BEAUGAS ORAIN DJOYUM

RÉDACTION : 
ICT MEDIA STRATEGIES

EDITION : 
ICT MEDIA STRATEGIES

WWW.ICTMEDIA.AFRICA 
CONTACT@ICTMEDIA.AFRICA 
TÉL : +237 674 61 01 68

www.digitalbusiness.africa

 DIGITAL BUSINESS AFRICA / EDITION ZLECAF 3www.digitalbusiness.africa

ED
IT

O
RI

A
L

Par Beaugas Orain DJOYUM

Les experts sont unanimes sur ce fait : pour une meilleure réussite de la Zone 
de libre-échange continentale africaine (ZLECAF), il faut mettre en place des 
mécanismes et un environnement qui facilitent les mouvements des biens et 
des personnes entre les États Africains. Les frais de visas d’entrée font partie 
de ces mécanismes à revoir. Les décideurs devraient œuvrer à ce que ces frais 
de visas entre pays africains soient supprimés ou revus à la baisse.
En ce moment en Afrique, seuls trois pays africains ont totalement supprimé 
les frais de visas d’entrée pour tous les Africains qui désirent visiter leur pays. Il 
s’agit du Bénin, de la Gambie et des Seychelles. Il faut les féliciter, car ils n’ont 
d’ailleurs pas attendu l’opérationnalisation de la ZLECAF pour supprimer ces 
frais. Le Bénin l’a fait en 2018, la Gambie en 2020 et les Seychelles en 2016.
En 2022, pour 27 % des voyages intra-africains, les citoyens africains n’ont pas 
eu besoin de visa. Idem pour l’obtention du visa à l’arrivée, car la facilitation 
des conditions d’obtention de visa compte également. Des chiffres encore à 
la baisse. 
Selon l’Africa Visa Openness Report  2022, un rapport conjointement mené 
par la BAD et la Commission de l’Union africaine, 42 pays africains offrent un 
régime d’exemption de visa aux ressortissants d’au moins cinq autres pays 
africains et 48 pays sur 54 - la grande majorité des pays africains - offrent 
désormais une exemption de visa à leurs ressortissants d’au moins un autre 
pays africain.
En ce qui concerne l’octroi des visas à l’arrivée, 29 pays - plus de la moitié du 
continent - offrent désormais un visa à l’arrivée aux ressortissants d’au moins 
un autre pays africain ; 24 pays offrent un visa à l’arrivée aux ressortissants de 
cinq pays ou plus et 14 pays offrent un visa à l’arrivée aux ressortissants de 35 
pays africains ou plus.
En revanche, 32 pays exigent toujours que les ressortissants d’au moins la 
moitié des pays du continent obtiennent un visa avant de voyager. Ce qui 
va en contradiction avec les ambitions de la ZLECAF. Réduire ce nombre 
permettra à davantage d’Africains de voyager sans visa, avec un e-visa, ou 
avec un visa à l’arrivée. Ce qui va faciliter le développement du commerce 
intra-africain.

LE CAMEROUN ?
L’on constate malheureusement que beaucoup de pays africains, 
particulièrement ceux de l’Afrique centrale, rendent encore plus difficile 
l’obtention des visas d’entrée pour les ressortissants des pays africains. 
Le Cameroun par exemple qui fait pourtant partie des huit pays Africains 
qui expérimentent la ZLECAF depuis l’année 2022 a augmenté le montant 
de ses frais de visa, y compris pour Africains. Depuis le 01er janvier 2023 et 
conformément aux nouvelles dispositions de la loi de finances 2023, le visa 
normal qui était de 82 000 F.CFA est passé à 100 000 F.CFA. Ce qui représente 
une hausse de 18 000 F.CFA. Le visa express est pour sa part passé à 150 000 
F.CFA. 
Certes la durée de séjour est passé de 03 mois à six mois pour ce montant, donc 
bénéfique pour ceux qui y vont pour un long séjour. Mais, bien de personnes, 
davantage ceux qui veulent s’y rendre pour un séjour de moins de trois mois, 
trouvent ce montant élevé. Seuls les Africains des six pays membres la zone 
CEMAC bénéficient d’une exonération. Un privilège qui peut s’étendre à tous 
les pays africains afin d’accélérer et bénéficier des opportunités de la ZLECAF. 
Les pays de l’Afrique centrale devraient prendre l’exemple sur les États de 
l’Afrique de l’Ouest qui comptent en 2022 huit pays dans le top 20 des pays 
les plus ouverts en matière d’octroi de visas aux Africains (Visa Openness 
Index 2022). Sur ces huit pays, sept figurent parmi les 10 premiers avec en 
tête le Bénin. Pays qui devrait servir d’exemple en matière d’octroi de visa 
aux Africains pour une meilleure réussite de la ZLECAF. Supprimons les frais 
de visas, accélérons nos échanges !

NON AUX FRAIS DE 
VISAS, OUI À LA ZLECAF !



ILS L’ONT DIT…
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FOCUS

TWEET DU MOIS

C’est le nombre de produits africains validés déjà en circulation dans le cadre du régime 
commercial préférentiel de la ZLECAF. Selon le Président sénégalais Macky Sall, c’est un pas 

important vers l’intensification du commerce intra africain qui ne représente actuellement que 
moins de 17% des échanges extérieurs du continent.

CHIFFRE DU MOIS

NOUS VIVONS UN MOMENT HISTORIQUE
Soyons ambitieux, nous pouvons 
nous le permettre. Investissons 
donc dans l’éducation, en particulier 
dans les Mathématiques à l’instar 
des Instituts Indiens de Technologie, 
sans oublier les humanités.
Nous vivons un moment historique. 
Le train de la transition digitale est 
à quai devant nous, ne le ratons 

pas, prenons-le avec détermination. C’est la condition de 
notre industrialisation qui va donner son sens à la ZLECAf.

Mohamed BAZOUM, Président de la République du 
Niger, lors du sommet de l’UA sur la ZLECAF le 25 

novembre 2022 à Niamey au Niger

LE CAMEROUN PARMI LES SEPT 
PREMIERS PAYS
L’opérationnalisation de la ZLECAF constitue 
à cet égard, une avancée significative dans le 
renforcement du commerce interafricain. Elle 
pourrait, à terme, contribuer à accroitre la part 
de l’Afrique dans le commerce international, 
à travers une augmentation substantielle du 
volume des échanges avec ses partenaires étrangers.
Le Cameroun se félicite de compter parmi les sept premiers pays 
du continent qui expérimentent déjà l’exportation de certains 
produits, dans le cadre des mécanismes prévus par l’Accord sur 
la ZLECAF.

Paul Biya, Président de la République du Cameroun, s’adressant 
le O6 janvier 2023 à Yaoundé aux membres du corps 

diplomatique accrédités au Cameroun.
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Niamey, Niger. 25 Novembre 2022. 17e Sommet extraordinaire de l’UA et Session extraordinaire de l’Union Africaine sur la Zone de 
libre échange continentale africaine.  

Washington, DC. États-Unis.  13 décembre 2022. Sommet des dirigeants États-Unis - Afrique. Signature d’un protocole d’accord avec 
le Centre d’affaires États-Unis-Afrique de la Chambre de commerce des États-Unis pour promouvoir le commerce et créer de meilleurs 
environnements commerciaux en Afrique et aux États-Unis.

ACTU EN IMAGES

Niamey, Niger. 25 
novembre 2022. 
Zlecaf. Lancement 
des rapports de 
cartographie du 
secteur privé en 
marge du Sommet 
extraordinaire de l’UA 
sur l’industrialisation 
et la diversification 
économique.

Lire plus sur tous ces 
sujets et découvrez 
plus d’informations 
sur notre site web 
www.zlecaf.news
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“Excellences, j’en viens maintenant à mon dernier thème : 
comment les ambassadeurs africains peuvent soutenir les 
processus de mise en œuvre et de suivi de la ZLECAF. 
Aujourd’hui, avec la ZLECAF, l’Afrique a l’occasion d’atteindre 
son objectif de longue date de diversification économique, 
grâce à l’industrialisation, afin d’élever davantage le niveau 
de vie de sa population et de réduire la pauvreté. 
C’est l’occasion de créer plus d’emplois et plus d’opportunités 
économiques pour les Africains. La ZLECAF concerne donc 
les 1,3 milliard d’Africains et leurs moyens de subsistance. 

RÔLE DES AMBASSADEURS 
AFRICAINS 
Pour atteindre nos objectifs d’intégration, les ambassadeurs 
africains ont un rôle important à jouer, notamment en 
poursuivant une stratégie de diplomatie économique qui 
complète les politiques et stratégies de développement de 
la ZLECAF. Ceci peut être réalisé, par exemple, en :
- Poursuivant l’accès au marché pour les produits “made in 

Africa”, 
- S’engagent dans la promotion et l’attraction des 
investissements sur le continent,
- Promouvant le tourisme, et 
- en améliorant l’image du continent. 
Les ambassadeurs africains peuvent également contribuer 
à renforcer les liens entre l’Afrique et la diaspora africaine 
partout dans le monde afin de mettre en commun 
les ressources intellectuelles et financières pour la 
transformation et le développement inclusif du continent. 

NOTRE AMBITION EST 
MAINTENANT...
Excellences, pour conclure, cette année, nous espérons 
que les perturbations causées par la pandémie de Covid-19 
se résorberont et que les activités économiques et 
commerciales se normaliseront. 
Notre ambition est maintenant de voir des échanges 
commerciaux significatifs avoir lieu, sur toute la longueur 

WAMKELE MENE 
“ ZLECAF : LES AMBASSADEURS AFRICAINS 
ONT UN RÔLE IMPORTANT À JOUER “ 
SELON LE SECRÉTAIRE GÉNÉRAL DU SECRÉTARIAT DE L’AFCFTA, 
LES AMBASSADEURS AFRICAINS PEUVENT AGIR NOTAMMENT EN 
POURSUIVANT UNE STRATÉGIE DE DIPLOMATIE ÉCONOMIQUE QUI 
COMPLÈTE LES POLITIQUES ET STRATÉGIES DE DÉVELOPPEMENT DE LA 
ZLECAF. 

On 30.03.22, Mission in the UK. HE Wamkele MENE met with 
the Diaspora Business Leaders.

EN VERITE
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et la largeur de notre continent, pour 
12 produits “Made in Africa”, afin de 
créer des emplois et des opportunités 
économiques pour les Africains, en 
particulier les femmes et les jeunes.

Pour ce qui est du Secrétariat, nous 
sommes déterminés à mettre en œuvre 
l’accord de manière à ce qu’il aide les pays 
africains à établir de nouvelles chaînes 
de valeur transfrontalières, à encourager 
les investissements étrangers et à mieux 
protéger les économies du continent 
contre les futurs chocs mondiaux. 

NÉCESSITÉ D’EFFORTS 
CONCERTÉS DE LA PART 
DE TOUS
Il est clair que des progrès significatifs 
ont été réalisés dans les négociations 
de la ZLECAF et dans sa mise en œuvre, 
malgré les circonstances difficiles, 
exacerbées par l’impact de la pandémie 
de Covid19. Mais bien sûr, il reste encore 
beaucoup à faire. 
Des efforts concertés de toutes les 
parties prenantes sont nécessaires pour 
faire progresser la mise en œuvre de 
l’accord. C’est dans le cadre de ces efforts 
que nous sommes réunis ici aujourd’hui. 
Nous avons tous un objectif en tête : la 
mise en œuvre réussie de l’intégration 
continentale de l’Afrique.  Nous devons 
exploiter nos forces respectives et 
élargir ensemble le gâteau du marché 
africain, dynamiser tous les formats 
de coopération continentale et rendre 
la ZLECAF plus inclusive, équilibrée et 
bénéfique pour tous.
C’est l’occasion pour l’Afrique de faire 
croître nos économies et d’utiliser nos 
ressources collectives considérables 
pour élever nos peuples et améliorer leur 
condition. 
En tant que Secrétariat, nous sommes 
prêts à travailler et à nous associer avec 
vous. Je suis persuadé que les discussions 
de cette séance d’information 
déboucheront sur une feuille de route 
spécifique pour l’action et clarifieront 
notre engagement. Merci ! “
Extraits de l’allocution de Son Excellence 
WAMKELE MENE, secrétaire général 
du secrétariat de la ZLECAF, à Londres, 
Royaume-Uni. 28 mars 2022. S’adressant 
au groupe des ambassadeurs/hauts-
commissaires africains du Royaume-Uni.



EVENT
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ACCRA, GHANA   
AFRICA PROSPERITY DIALOGUES
LES CHEFS D’ÉTAT ET HOMMES D’AFFAIRES AFRICAINS SERONT PRÉSENTS  
À LA PREMIÈRE SÉRIE DE DIALOGUES SUR LA PROSPÉRITÉ EN AFRIQUE. 
Le président Akufo-Addo a invité des 
collègues chefs d’État de tout le continent 
à la première édition de l’ Africa Prosperity 
Dialogues. L’événement est organisé par 
l’Africa Prosperity Network (APN).
Parmi les personnalités attendues figurent 
des personnalités de pays tels que le 
Cameroun, la Côte d’Ivoire, l’Éthiopie, le 
Kenya, le Maroc, le Nigeria et l’Afrique du 
Sud.
Le thème de la conférence, baptisée « 
Sommet Kwahu », est « AfCFTA : From 
Ambition to Action – Delivering Prosperity 
through Continental Trade ».
Selon le Dr Eugene Owusu, directeur exécutif 
et coordinateur du secrétariat du sommet 
Kwahu et conseiller spécial du président 
sur les objectifs de développement durable,  
Le dialogue se déroulera en deux parties 
comme suit : Les 26 et 27 janvier, le dialogue 
des chefs d’entreprise et des responsables 
politiques se déroulera au Safari Valley Resort 
à Adukrom dans les collines d’Akuapem ; le 28 
janvier, le sommet présidentiel et des chefs 
d’entreprise au Peduase Presidential Lodge.
« Le dialogue des chefs d’entreprise et 
des responsables politiques réunira des 
dirigeants d’entreprise, des associations 
commerciales, des ministres d’État, des chefs 
de communautés économiques régionales 
sous l’égide de l’UA, des technocrates, des 
femmes, des jeunes entrepreneurs et des 
leaders d’opinion afin de définir des mesures 
pratiques à effet rapide pour faire passer 
l’initiative ZLECAF de l’ambition à l’action », 
affirme le Dr Owusu.



EN LUMIÈRE 
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ZLECAF News : Vous êtes aujourd’hui 
la première chef d’entreprise 
camerounaise à exporter ses produits 
dans le cadre de la Zone de libre-
échange continentale africaine (Zlecaf). 
Comment avez-vous entendu parler de 
la ZLECAF ?

Jacqueline Tientcheu : Je suis Jacqueline 
Tientcheu, CEO de GIC AFATEX International, 
première entreprise camerounaise à 
exporter ses produits dans le cadre de la 
mise en œuvre de la Zone de libre-échange 
continentale africaine (Zlecaf). Depuis 2020, 
j’ai le privilège de travailler avec le Conseil 
National des Chargeurs du Cameroun qui est 
partie prenante dans la ZLECAF.  
A la genèse de la ZLECAF, le Conseil nous 
a sensibilisés. Nous étions déjà un peu 
informés du commerce guidé de la ZLECAF. 
Avec le ministère du Commerce également, 
nous avions déjà participé aux réunions 
préparatoires au lancement de la ZLECAF. 
C’est ainsi que nous avons été informés. 

ZLECAF News : Au Cameroun, comment 
obtient-on  un certificat d’origine 
estampillé ZLECAF et Quelles sont les 
procédures que vous avez suivies pour 
obtenir le premier certificat d’origine 
estampillé ZLECAF au Cameroun ?

Jacqueline Tientcheu : Pour obtenir le 
certificat d’origine ZLECAF, la première 
condition c’est d’avoir un produit d’origine 
100% du Cameroun. Ce qui est notre cas, 
car nous transformons le safou séché qui 
est un produit du Cameroun . Nous l’avons 
transformé dans nos usines. Les unités de 
transformation appartiennent au Cameroun. 
Par la suite, vous vous déportez vers les 

JACQUELINE TIENTCHEU   
VOICI COMMENT J’AI PROCÉDÉ POUR 
OBTENIR LE TOUT PREMIER CERTIFICAT 
D’ORIGINE ZLECAF DU CAMEROUN
AU CAMEROUN, L’UN DES HUIT PREMIERS PAYS AFRICAINS À METTRE 
EN ŒUVRE LA ZONE DE LIBRE-ÉCHANGE CONTINENTALE AFRICAINE 
(ZLECAF), LE GIC AFATEX INTERNATIONAL EST LA PREMIÈRE ENTREPRISE 
À OBTENIR UN CERTIFICAT D’ORIGINE ESTAMPILLÉ ZLECAF. C’ÉTAIT EN 
JUILLET 2022. CE QUI A PERMIS À L’ENTREPRISE DIRIGÉE PAR JACQUELINE 
TIENTCHEU D’EXPORTER SES PRODUITS VERS LE GHANA. ZLECAF NEWS 
A RENCONTRÉ LA FONDATRICE DE GIC AFATEX INTERNATIONAL AFIN 
QU’ELLE PARTAGE SON EXPÉRIENCE. INTERVIEW. 
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agences d’expédition. Principalement la Douane. 
Lorsque vous arrivez à la Douane, vous allez suivre 
le circuit créé à cet effet. Car, il y a protocole dédié 
à la ZLECAF. 
Il y a par exemple les phytosanitaires et les 
institutions relatives à l’accompagnement qui 
sont sur place. Tout cela pour prouver que 
votre produit est un produit national. Puis, vous 
remplissez différents formulaires et vous passez 
au bureau du chef de Douane. Celui-ci vous 
délivre le certificat d’origine ZLECAF quand vous 
remplissez toutes les procédures. 

ZLECAF News : Quels sont les produits que 
vous exportez et dans quels pays les exportez-
vous ?

Jacqueline Tientcheu : Dans le cadre de notre 
expédition au lancement du marché de la ZLECAF, 
nous avons proposé quatre produits. Le safou 
séché, la poudre de safous, l’ananas séché, le thé 
de gingembre caramélisé au miel. Nous avons 
exporté ces produits au Ghana. 

ZLECAF News : Comment vos produits ont-ils 
été accueillis au Ghana où ils sont exportés ?

Jacqueline Tientcheu : L’une des conditions pour 
exporter dans le cadre de la ZLECAF c’est qu’il 
fallait être en partenariat avec une entreprise du 
pays d’accueil. J’ai eu l’honneur et le privilège de 
travailler avec Mme Florence Tomasia Cousso, 
une jeune et très brave femme d’entreprise 
ghanéenne promotrice de Mazia Co. Entreprise. 
Les produits se comportent bien au Ghana et les 
gens demandent beaucoup ce qu’est le safou 
séché et ses vertus. Ils aiment particulièrement le 
thé de gingembre à la citronnelle. 

ZLECAF News : Quels sont les difficultés que 
vous rencontrez dans l’exportation ?

Jacqueline Tientcheu : Dans le processus 
d’exportation, nous étions heureusement 
accompagnés et suivis de près par les services de 
la Douane, puisque c’était la phase de lancement. 
Mais, cela n’a pas été sans difficultés, parce que 
nos déclarants n’étant pas informés du processus 
de la ZLECAF ne savaient vraiment pas comment 
s’y prendre. Ce qui fait que lors de notre première 
tentative nous avons échoué. 
Et comme les services de la Douane suivaient, ils 
nous ont donc clairement expliqué les procédures 
à suivre. Nous avons respecté ces procédures 
et la seconde fois a été la bonne. Nous avons eu 
mention Félicitations. 

ZLECAF News : Pensez-vous que les produits 
camerounais sont assez compétitifs pour 
réussir dans le commerce intra-africain ?



EN LUMIÈRE 
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Jacqueline Tientcheu : Les produits Camerounais sont très 
prisés partout dans le monde. Personnellement, je pense que 
les produits camerounais sont compétitifs. Mais, le Cameroun, 
comme tous les pays de l’Afrique, a besoin de s’arrimer aux 
normes du commerce guidé de la ZLECAF. C’est le défi de 
l’Afrique et cela ne fait que commencer. Nous y sommes déjà 
et nous sommes déterminés plus que jamais. La preuve, nous 
avons obtenu en juillet 2022 le premier certificat d’origine 
ZLECAF. 

ZLECAF News : Comment d’après vous le gouvernement 
camerounais devrait-il œuvrer pour davantage aider les 
entreprises camerounaises à bénéficier des opportunités 
de la ZLECAF ? 

Jacqueline Tientcheu : Le gouvernement du Cameroun, 
comme les 54 pays qui ont ratifié l’accord sur la ZLECAF, a 
pour défi l’accompagnement du secteur privé. C’est ce qu’il 
fait d’ailleurs au quotidien. Il doit simplement avoir plus 
d’accélération dans l’accompagnement des entreprises pour 
saisir les opportunités de la ZLECAF et du commerce guidé. 
Nous sommes une preuve de cet accompagnement. 

ZLECAF News : Quels sont vos conseils aux entreprises 
camerounaises qui veulent se lancer dans le commerce 
intra-africain ? 

Jacqueline Tientcheu : Le conseil que je donne aux entreprises 
camerounaises est de ne pas se décourager. De continuer à 
travailler. Surtout de ne pas s’isoler. Il faut être dans des groupes 
organisés comme les organisations interprofessionnelles 
où l’information circule. Il faut également se rapprocher des 
structures qui sont en charge du suivi du commerce guidé de la 
ZLECAF comme le Conseil national des chargeurs du Cameroun 
et le ministère du Commerce. 
Dans tous les pays, le ministère du Commerce est la porte 
d’entrée pour la ZLECAF. Les PME doivent s’y rapprocher 
pour être accompagnées et bénéficier des opportunités de la 
ZLECAF. Parce que c’est l’avenir. C’est le plus grand marché 
mondial pour l’instant. Tous les regards et tous les partenaires 
ont le regard fixé dessus. Il faut oser et travailler. C’est la loi du 
commerce. Pour chaque travail bien fait il y a une récompense. 
Le chiffre d’affaires augmente et on entre dans des grands 
marchés. 

Propos recueillis par Beaugas Orain DJOYUM




